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ANALYSE 

La notation de Standard & Poo~s passee au crible 
Une analyse effectuee par Raphael Jakoba, manager du cabinet MCI, et Noro Rafenomanjato, conseiller juridique en droit des 
investissements, sur la notation recente de Madagascar par l'agence americaine de notation Standard & Poor's, merite d'etre partagee. 
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